
HOMELIE DE L’ASCENSION DU SEIGNEUR 
Année liturgique « A » 

 

« La mission des chrétiens est désormais de montrer le vrai chemin à 
tous les hommes : croire en JESUS et vivre selon l’Evangile » 

 
Ac1, 1-11 ; Eph1, 17-23 ; Mt28, 16-20 

 
PREAMBULE 
 
Bien-aimés, peuple de DIEU, joyeuse fête de l’ascension à tous. Après quarante jours de la célébration 
de Pâques, l’Eglise universelle célèbre aujourd’hui l’élévation de notre Seigneur JESUS CHRIST au ciel. 
Nous devons d’abord retenir que le mystère pascal est constitué de trois grandes phases à savoir : 

- Le mystère de la résurrection 
- Le mystère de l’ascension 
- Le mystère de la Pentecôte 

Ainsi, nous célébrons aujourd’hui la deuxième phase du mystère pascal proprement dite. Nous partirons 
du symbolisme du chiffre quarante pour nous attarder sur le récit de l’ascension dans la première 
lecture tirée des actes des Apôtres. Le socle de notre méditation portera sur la mission des chrétiens 
tirée de la fin de l’Evangile de saint Matthieu. 

 
I LE SYMBOLISME DU CHIFFRE QUARANTE DANS LA BIBLE 

 
Les chiffres ou les nombres dans les Saintes Ecritures ont une représentation très symbolique, tel est le 
cas du chiffre quarante : 

- Le déluge dura quarante jours et Noé resta autant de jours dans la barque 
- Moïse alla rencontrer Yahweh sur le mont Sinaï. Cette rencontre dura quarante jours de 

confidences avec DIEU pour recevoir le code de la conduite du peuple Israël. 
-  La traversée du désert dura quarante ans pour arriver à la terre promise. 
- Le CHRIST pria pendant quarante jours au désert avant d’entrer en tentation par le démon. 
- Ressuscité, le CHRIST passa quarante jours sur la terre avant de passer de ce monde à son Père. 
- Durant quarante jours, le Ressuscité donna un enseignement fort pour établir l’Eglise comme le 

règne de DIEU. Tel est l’enseignement que nous donne l’Evangile du jour. 
 
II LE RECIT DE L’ASCENSION SELON SAINT LUC 
 
Le récit de l’ascension lui-même est très sobre. Il est décrit par Saint Luc dans le livre des actes des 
Apôtres. Nous devons noter que Saint Luc n’était pas apôtre. Il a sans doute été inspiré par son maître 
Saint Paul. Le récit est écrit pour répondre du point de vue des hommes à la question : « Que nous reste-
t-il à faire, maintenant que le CHRIST est vainqueur, près de DIEU ? ». Au cours d’un repas avec les onze 
autour de lui, JESUS leur promet le Saint-Esprit, le défenseur, l’esprit de vérité. Mais ce n’est pas ce qui 
préoccupe plus les Apôtres. Ils sont préoccupés par la « restauration du Royaume d’Israël » : « Seigneur, 
est-ce maintenant que tu vas rétablir la royauté en Israël ? » (cf. Ac1, 7). 
 
A travers sa réponse, JESUS déçoit les Apôtres car le sujet ne le préoccupe pas. Après ces paroles, JESUS 
les quitte en s’élevant et en entrant dans la nuée. La nuée ici fait partie de ce qu’on appelle en théologie 
: la théophanie biblique, c'est-à-dire la manifestation de DIEU. Elle est inaccessible aux regards des 
hommes. Elle symbolise l’image traditionnelle de la demeure de DIEU. Souvenons-nous de la réponse de 
JESUS devant le Sanhédrin :  
«On le verra venir, entouré d’une nuée dans la plénitude de la puissance » (Lc 21, 27). 

  



III LA MISSION DES CHRETIENS DANS LE MONDE 
 
Le jour de l’ascension, JESUS envoie ses Apôtres pour évangéliser le monde : « Apprenez-leur à garder 
tous les commandements que je vous ai donnés ». Ces commandements du CHRIST occupent la 
première place dans l’Evangile de Saint Mathieu. Ils constituent la charte du discours de JESUS, en les 
écoutant, nous devons faire la volonté du Père telle que JESUS l’a révélée. 
 
« Certains gardaient des doutes». Cette appréciation de l’écrivain Sacré vise sans nuances les dernières 
apparitions de JESUS. Tous les disciples (les onze et les autres soixante-douze) ne crurent pas si vite et 
de même en la résurrection de JESUS. Encore aujourd’hui, beaucoup de personnes restent athées, elles 
restent dans le doute. Ainsi, la mission consiste à aller vers tous ceux-là qui gardent le doute : « Faites 
des disciples de toutes les nations ».  
Suivant l’exemple des maîtres Juifs de son temps, JESUS avait rassemblé un groupe de disciples qui 
vivaient avec lui. Le maître connaissait ses disciples et ceux-ci connaissaient leur maître dans le partage 
de la vie quotidienne. C’est encore vrai aujourd’hui : L’évangélisation présuppose aujourd’hui le partage 
entre les personnes. 
Evangéliser, c’est aider un frère ou une sœur, un ignorant, un athée à approfondir ses expériences dans 
la rencontre avec JESUS, dans sa mort et sa résurrection, la vérité qui illumine sa propre vie.  
L’Eglise catholique se sent obligée de rester unie aux successeurs des Apôtres, les Evêques. Cette unité 
et cette continuité sont parfois difficiles à maintenir et souvent il semblerait plus facile d’établir une 
nouvelle communauté réformée à côté de l’Eglise.  
Mais l’obéissance à la volonté du Père est le moyen par lequel il purifie et fortifie notre foi. Par son 
élévation au ciel, JESUS est et demeure « Seigneur » du destin de son Eglise au ciel et sur la terre. Il est 
aussi présent sur la terre qu’au ciel. Telle est l’annonce chrétienne du Temps. 
 
Bien-aimés, espérons-nous de vivre tous ensemble, non pas en rêve, non pas en imagination, mais 
réellement avec JESUS ressuscité ? C’est cela le ciel et encore plus, le ciel ne s’invente pas, c’est DIEU lui-
même qui se donne en personne. 
    Amen! 
 

Père Jean-Pascal NGALEU  
 
 
 

 
 

Ascension de Notre Seigneur Jésus-Christ 
 


